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L7 N T R 0 DUC T ION 

Le niverlU pour le moins !'lI 'l.rmftnt du volley-b~ll sé­

nég'l.lrds 'lctuellement t et la pln.ce qu r il occupe !'lU sein 

des !1utres sports collectifs !\ suscité en nous un vif 

désir d'·'lider !"lU re(.~ressement de ce sport 'lU Sénég:"l. 

C'est !")insi que nous :J.vons pris Ir initir'.tive d' é­

tudier d"ns ce mémoire, l'existence de solutions pour 

une relnnce de notre volley-b~ll, liées essentiellement 

à 1'1. pr'ltique de ce sport d'lns les ét~blissements scoln.i 

res. Le titre de ce mémoire, "L'Ecole, une voie possible 

pour un meilleur développement du volley-baIl nu Sénég3.1" 

est très significl'Itif à cet ég".rd. 

Les ~ctions qui ont été entreprises ~u sein de l~ Fé 

dér~tion séné~llJ.ise de volley-b'lll, en p~r~iculier le 

tr:-.v~lil à Il. b:"lse nxé sur le développement du mini volley 

mn.lgré quelques résult'lts obtenus nu nive~u de l~. région 

de D~k'1rt restent toujours insuffis'1.ntes. Très peu dten­

fr:tnts sont touchés. Cette In.cune est, semble-t-il, due à 

un ml'J.nquo de c:1.dres techniques ou de simples enc;'l.drcurs 

en génér:tl. 

Plr ~illeurs, 1'1 sitUlJ.tion qui existe d·'.ns le milieu 

scol'lire ne poyt plsser in'1perç'LlO, trtnt le vide crée p:1r l 

f\bsenco du volley-bllll se ff'l..i t sentir. Celà nous \ fait 

entrevoir, pn.r l' ess'1i de 1"" redyn~lmisl.tion de ce sécteur 
une solution p'"Jrti,::lle dos pr'oblèmes qui sr opposent n.u dé 

veloppemûnt du volley-bn Il sénégl.l'"li s. 

C r t . . 't""·es '1.~ns~ que nous .lvons e e '1menes, n.pres tlvo~r 

présents ln. sitU'1tion '1.ctuülle, à étudier p .... r le bi:--is d' 

une enqu8tc lr\ sitU~ltion réelle exist".nte :~u sein des ét'l 

blissements second'1.ircs. Ccci '"l.ll!"!.i t nous permettre de dé 

g'lger des propositions de solution~qui, scIon nous, mon­

trcnt comment 1'" pr..... tiquo régulièro du vollcy-br:ll dn.ns 
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les ét'1.blissements scol'"'.irE:s secondn.iros peuvent n.idor nu 

développement de notre volley-bnll. 

Comme nous le verrons, les élèves estiment que 1'1. prn 
tique du volley-b'1.ll à tr'1.vers l'éduc'1.tion physique et 
sportive est difficile et peu intéressnnte d'une pn.rt, et 
quo les qu~lités nécess~ires 'lU bon volleyour sont nombreu 
ses et parfois spécjfiques dt~.utre p'1.rt (a.dresse, souplos 
se, spontnnéité des .r:'éfloxes, r'1.pidi té de dépl:"'.cernents ct 
d'exécution, don d'observntion, sens dG lln.nticipr'l.tion etc) 

Il V"":. de soi que de telles :tppréci'j.tions no peuvent 
quo rebuter le "joune npprenti" en quelque sorte décourngé 
'1.V'lllt do commencer • 

De ce fnit, nous '1.vons jugé utile de trouver des moyens 

qui permettent une prn.tique "simple" du volley à l'école se­
condn.iro. Ainsi, sommes-nous nmon6s à intégrer des jeux pré 
sportifs :'1.ppnrcntés 0.U volley-bnll d'J.ns les écoles prim'1.ires 
por~ettnnt une première f'1.rnilin.risn.tion. Co que l'on mn1trise 
un t:1.nt soit peu ost probl'tblemont moins rebut0nt. 
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L7-) l S TOR l QUE 


Le volley-bn.ll, discipline sportive fut inventé d~ns 
le N~ssn.chusetts !'lUX Etnts-Unis en 1895 pn.r 10 professeur W 
MORGAN. A l'origin0, il s''1.ppelr'l,it "IVIintonetto ll , ot ce ni 
est qu'on 1910 que le professeur Hnlstond lt~ppoln. volley­
b'1.ll. 

Le volloy-bnll ost un jou de m~ins dont ln technique 
est cortos difficile à m~îtriser. Il sc différencie des nu­

tros sports collectifs ?~r : 

s.'J. touche de b'lllo p'l.rticulière 
- le nombre de ~'l.SSOs limitées 
- son terr~in de dimonsions réduites 
- son syst~me de rotntion qui permet à ch~que joueur 

d'occuper chnque posto et dlavoir p'l.r conséquent différents 
rôles. 

- son filet qui détermine deux c.'1mps distincts et in­
violn.bles p'\r l'n.dversnire. 

- lt1 durée de ln. p0.rtio qui dépend du score et non 
du chronomètre. 

Depuis son npp'1.rition, 10 volley-b,:ll, jeu do détonte 
à l'origine, a beAucoup évolué. Ainsi technique et tnctique 
ont progressé ct demeurent dos socteurs tout nussi impor­
tnnts quo d'lns les autres sports collectifs. 

Le volley-bn.ll n. fnit son ontr&e nu Sénégnl vors 1937 
sous l'impulsion des moniteurs dtéduc~tion physique de 11 

n.rmée fronç'1.ise qui le f3.isniont pratiquer d'\ns les écoles 
prim~ires. Vors 1945-46 n~quiront los premiers clubs du 
volley 'lVCC les équipos mili t'.ires de 1 t USTD, 10 FFS, 11 

USG, 1,:. JA, le club do ln. Hen'!.issn.nco etc ••• 
Le volley-b'1l1 ocOùp'1.it une pln.ce do choix dnns le 

sport s6négnl:->is do l'époque. Les comp&titions ét':ient or­
-7­
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g:lnisées durnnt 1'1. période ostiv'1.1e, c'est-à-dire 10. période 

creuse pour los"utros disciplines. On '1.ssistflit f'lors à de 

très belles rencontres qui dr~in"iont un public nombreux et 
fort intéressé, p"1.rticulièr0mcnt à D:l.k"r, St. Louis repré 

sent:'lnt le deuxième contre de développoment. 

L'1. Fédér!1tion S&nég:->.l:.üse de Volley-B'1,ll voy~i t le jour 

en 1961 en rempl"'cement do 1'" ligue d'AOF. Dès lors, de nom 
brcux problèmes nll '-Îont surgir. L'l presque tot'1.1ité dos 
membres do 1:1 Fédérl.tion milib'''ient déj·':\, d'1.ns d ''lutros fédé 

r'1.tions et no pouV'l.ient donc se conSf).crer exclusivernent à 
leur nouvelle mission. Cette situ..,tion dev"1it provoquer un 

gr'l.ns vide 'lU sein de 1" F6dér!ltion n".iss'1.nte. 

Cepend".nt on pouV'"'.i t enregistrer un nouvo,,:,.u dop'"'.rt en 

1965 à ln. veille des premiers joux Africnins de Bri'.zz'1.ville 
Depuis cette dl.te, quclques résult'1.ts '1.ppréci:\bles ont 

été enregistrés : 
L'équipe sénégn,l .....ise est ch:-l.mpionne de 1'1 zone II de 

puis 1971. li. ce titro clIo '1 représenté 1'1 zone II !:l.UX 2° 

ch!'\.mpionn.... ts d'Afrique des 11"'tions :\U C'1.ire en 1971 où elle 
s' (':.:it cl'\sséo 3° 

- néd"1.ille de bronze '1.UX jeux c\fric'1.ins do L'''.gos 

- méd.J.ille de bronze 'lu Festiv..... l p'l.n'1.fric'lin de 1"'. Jeu 

nesse de Tunis en 1973 
- cl:'1ssée 4° !"lUX 3° ch'l.mpionn-ts d'.i.frique en 1976 
A l'époque, los r6sulifn.ts obtenus constitu'~iont un réel 

exploit compte tenu dos moyens dont dispos"it 1'"'. Fédér"tion 
(300 licenciés, vérit'"1blos inst .... ll·'tions peu nombreuses ••• ) 
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Chn.pitre II SITU\ TION ACTUELLE DU VOLLEY-MLL 

AU SENEGAL 

Depuis 1977, le volley-b:.tll sénégnl~is n'~, cessé de 
pérécliter pour :3.rriver à un véri t:lble ét"t de crise qui 

tend prntiquement à le r:<,yer de 1:' liste des sports collec 
tifs prn,tiqués nu Sénégn.l. Lorsque l' on s~i t quo le volle:y 
frd t p'1.rtie des sports los plus pr:)tiqut~s d~.ns le monde 

:\vec six millions et demi d 'n.deptes (stn.tistiques de 1970) 
qu'il est plus popu..I..rlire que l'athlétisme, It1 n.q.t"J.tion ct 

le foot-bel.ll combinés, nous jugeons qu 1 il est grnnd temps 

de se préoccuper de ce problêmc. 

Une observi1tion syst6rrntique nous ri. permis ete dÉ:g:'t­

ger un certr:ün nombre de f'l.cteurs susceptibles cl' expliquer 

cette crise, à savoir 

le m'1nque de cadres techniques et'"l.dministr"tifs 
- l'n.bsence de pr:ltique effectivn à l'école 

- les moyens m~t6riels r6duits 
- le m'l.nque d' inforô"tions sur le volley-b~ 11 ontr'l.î 

n:<.nt une ignorance qu''.si totnlc de CG sport p'T le public 
, ,scnE-g'}l''.1·~S 0 

- le nivei".u de l' éli te rol'1.tiV8mGnt ff) i ble (bien que 

dorün"nt d:111s Sq zone) dû ;',U ffi'1.nque de compôti tions "'.u ni­
ve!'l,U région'll et int0rrégion:1l 0 

Tous ces f"cteurs rendent difficile$ l' ép""nouissement 
du volley-b'11l dont nous présentons ci dessous 1'1. situntion 

n:1 tion:" le :)ctuelle. L". f6dôr"tion Sén6g0.1",i se de volley-b'1.11 

0, gr[1,ciousoment mis à notre disposition les t~l,blor\ux st-'tis 

tiques ci-dessous. 
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F .S. V.B. (Direction technique n~.tion'llo) 

ST~\.TI STI QUES GLOR\.LE DES PR!'~TI QU"d~TS 

PltR REGIONS 

c~tégorics 
séniors 79 80 81 82 83 

Cf1.P-VERT 87 104­ 150 210 24-7 
TRIES 15 12 12 10 10 
ST LOUIS 20 15 20 20 20 
ZIGUINCHOn ! 15 12 15 18 20 

K.:"!..OL'l.CK 1 
f· 25 27 

1 
TOT~I.L 1137 14-3 197 283 324­

! 
c:1..tégorios 1 
CtldGt/junior~ 

t ----­
D!i.KAR ! 156 204­ 257 
TF'. ES 1 

! 
10 10 10 

ST LOUIS ! 12 1'+ 14 

ZIGUINCHOR 1 
1 

10 20 15 

fui.OLi'I.CK 1 12 25 20 
1 

TOT:I.L 1 
1 200 273 316 

c'1.tég0rio 
minir::o 

1 
! 
J 

Dj.K\.R 56 157 128 147 197 

THIES 1 10
f· 

10 12 12 12 

ST LOUIS 1· 18 20 22 24 24­

ZIGUINCHOR ! 
1 13 12 15 16 18 

KfI.OL.'i.CK 1 15 20 20 

TOTf.l.L 
1 
! 97 189 192 219 

--­
277 

~ 

TOTAL G:<.l 
1 

i234 342 589 775 911 

• 
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F.S.V.B. (Direction technique n'l.tion~le) 

STfi.TISTIQUES DES CLUBS P:i.R RillION 

CAP-VERT 


THIES 

FLEUVE 

K.... Ohl.CK 

ZIGUINCHOR 

ASRI. 
:lSPb 
MERIDIEN. 
DU~ 

ASFO 
JA 

JiSFO 
S. COEUR 
D.DIOP . ­

L.. GUEYE 
B.DI_'I.GNE 
ASIDN:1. 

il.SEON!!. 
D.DIOP 
[i.SFO 
L. GUEYE 

fl.SECNA 
DUC 
J.\ 

L.J.F.K. 
L. GUEYE 

Séléction 

Sé10ction 

Sélection 

Sélection 

) 

~ 

~ 

) 

~ 

5 
~ 

) 

~ 

) 
) 

~ 

) 
) 

~ 


s 
E 
N 
l 
0 
R 

J 
U 
N. 
C 
.... 
D. 

M 
l 
N 
l 
M 
E 

J 
U 
N. 
C 
.. 1. 

D. 

S. 
r·'I. 
S. 
M.. 

s. 
H. 

TC 
S. 
M. 
TC 

H. 

G. 

G. 

F. 

H. 
G. 
H. 

GD 
H. 
G. 
F. 
H.. 
G. 
F • 

15 

17 
21 
15 
15 

14 

12 
~i 2 

10 

12 
12 
10 

07 
10 

12 
10 

12 
12 

15 
10 
08 

15 

15 
20 
20 
40 

50 

30 
50 
20 
15 

...1~-



97 

l!.volution dus o.ffcctifs chez los tIinimcs 
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80 81 82 8"3 Ortntes 
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Evolution dos effectifs choz los s6niors 

.1.0 1929 à 1984 

~ 

Jf~ 
<1'~ 

~ 

",Id
AJ~ 

>
J 

19 80 81 onnees 



Superpesition des c.urbes d'év.lutien des 

effectifs chez les séni8rs et les minimes 

!:!~_:12Z~_~_12§:t_ 

,,. 

~--------------~-----~~----~----~-----~ 
." ... et .' '1 6U Or1nees 

Depuis 1981, les séniers sent plus nembreux que 

les minimes. 
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INTERPRETATION 

De ffi"1nière génér!J.le, il y !1. eu une évolution rcl'lti 

vernent f~~.ible des effectifs chez les minir.ws de 1979 à 84 

[I.vec une stngnntion observée en 1981 trnduite sur 10. cour 
be pl"\.r un plî.te.'lu. En ré~.li té, cette const.'înce des effec­

tifs de 1980 à 1981 est due à une réduction du nombre des 
initi~)teurs en activité, phénonène expliqué plus 0.v""nt. 

Nén.mmoins, un rr.1.xirJum de 277 joueurs minimes n. été 

fl.tteint en 1983, en relation ·~.voc 1'1. mise en I1ctivit6 do 

28 entrf'l.îneurs du prcnicr degré, forr..lôs on 1982 lors d'un 
st1.ge intern"'!tion-:l org!'lnisé p".r 1."'. fédérntion sénég"'!.l'lise 

de vollcy-br'J.ll. 

Cepend~nt, de Ennièrc très surprcnn..nte on"l. nssisté 
l' n.nnée suiVînte à une b'l.isse spoct'J.cula.iro dos effectifs 

n'1tionr1.ux pnssn.nt dG 277 à 83 jOU0urS IJ.iniDOS. Cette bn.is­
se est liée princip"ler::ent à uno réduction clos écoles de 

SpOTt d'lns les régions de Dn.k:'1.r et de st. Louis, toujours 

on rnpport ~vec la. pénurie d' enc').drcment. 

D'f'tutre pnrt, si Pon fn.it une étudo cor:~pn.r:"1.tive nvec 

l'évolution des effectifs séniors dur~nt l~ marne période, 
on eonstn.te que depuis 1980, l'effectif des séniors dé?'ls 

se"celui des mnines. Ceci correspond à uno pyrnLliclc dont 
le sornrnot est plus lnrge que 1.-, bnso. Ce phé:a;)mène est 

inqœt''lnt pour unG bonne rel~nco du volley-b1l..ll 

J?!ï.r n.illours, si l'on observe de plus près le grophi 
que ci dE;SSUS, on const"\te certes qu'il y n une évolution 

chez lm séniors de 1971 à 1983 nvec un l1l"'\.ximum de 

324 joueurs en 1983 on.is on constnte toujours une b~isse 
très nette des effectifs en 1984, là "\ussi liée nu désen­
gngement de 10 p'î.rt des entraîneurs de cert'î.ins clubs et 
0.U vieillisseElOnt des populntions cette c~tégorio. 

- 15­
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De Intlnière générî.le, le développement de l' élite n;\.­

tionClle de notre volley-bn,ll ne pout être effectif quo si 

lr.l b'lse ost régulièrement fournie d'une surfr\co de sélec­
tion c'1,pnblo dt ;:,pprovisionnor de n'"'nière pGrD~,nento les Cf.!. 

tégorios supôrieures. Et, pour ce f."ir<: il s'f}git de for ­

mûr un grfl.nà nombre de c'1.dres techniques. 

Ceci nous permot d'~borùor les problènes li6s nu m~n 
quo de c!1.dres techniy'loS ot :',.dministr~tifs du volley-bn.ll 

CADRES TECHNIQUES 
Au nivonu des entrtlînours et dos initiî.tours, 1!1. plu 

p:'lrt do ceux qui sont on ""',ctivi té "'pprochent de 1'1, retr,\Îte 

tflndis que l'ontr0e en lice des jeunes pose: toujours un pro 
blème senble-t-il. Tout se p::sse CODi:1e si ces derniers n'é­
tn.ient intéressés que pn.r l t obtention (~,u diplône d' entr:i.î­

110Uro CI est ::.insi quo 80% des c:"I.dros tochniques (ontrn.î ­
neurs et initintcurs) forll:os (.)11.",1974 et 1984 ct 6096 cles 'l.r­

bitres forn&s pendrmt ln mêno période; dcr:'leurent inr'lctifs co 

qui 0xplique on t;r"nde p",rtie 11 évolution si lonte du vollo;:! 
c' , l C' t . l.'l ""t"0,U ...:;_J.1cgt',. os pourquol. nous ""pp".r'l.l. nt.-ccsS",l.re"C­

tuelloE1cnt pour p'1.11ier ce r.1"\nque et cette indisponibilité 

èo c'lùres techniques de 

multiplier les stn.gcs de forl'10tion (co[,:[1e celà se 
f''.Î t cr ce r:10J:lcnt pour le hf',nd-b'! Il) 

susciter ln. coll"bor::tion des onseign"nts d·E.P.S. 

ot leur p'lrticip'ltion n,n nivO""·u des écolos do sport ot des 

clubs civils. 

rendre l' onsGignoDont du volley régulier clur~~nt los 

s6~lnces d' :B.P .S. 

- encour'lgor los rûncontres intor-6t'l,blissCLlents. 
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T.\BLEllU ST:iTISTIQUE 
nES ENTRô.INEURS 

---~~--~--------

de 19.74­ à 198L~-
Nive'lu 74 75 76 77 78 79 80 81 82 83 

Initin.tour 

Ent. 1° degré": 22 

55 11 
. 

18 11 

23 

28 22 

Eni" • 2° c:cgr0 02 15 01 

Inst.3° 

Totn.l 

-­

dGgré 01 

23 02 15 55 11 18 

01 

12 52 22 

..... ' 
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EVOLUTION DES EFFECTIFS SENIORS 

SUIVANT LES REGIONS de 1979 à 84 


" = 
10 ri Il 

}:ntc.rpré::~\tion : 

Ltr',spcct du gI':ïphiquc montre qu'il cxist(; una ~r'ndc 
diIfé-rcnco ontre 1"'. région do D'l,k~r ct 10s '1utres rcgions. 

fu effet, les courbes d' lNolution ùes effoctifs d'l,ns 
IGS régions r\utrcs qucD",k",r sc trouvent écr",sé:cs sur un 
"lX;'; horizontt",l. Cc qui tr"'duit 10 inible niv(nu .le dé·.,clop­
pi..il;1cnt du volloy-b"',ll d~ns ces rc;gions. 
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N6:1.OIJoins, à Ziguinchor. depuis 1980, et K0.0lnck de­
puis 1982, on observe une croissnnce timide des effectifs 
liée à l~ bonne volonté de cert'1.ins enseign'l.nts dl éduc[1.ticn 
physique de cos régions. 

Ccponcl".nt, ln moitié du territoire nfJ.tionn..1 n' est p~s 
touchée et '1ctuolloI1cnt, les r6gions de Diourbel ct Loug"\, 
Fntick, Koldn. et Tn.mb.'l.coundn. ne comptent n.ucun licenciû, ~f:-1U­
te d' n.nif.1.'l.teurs ct d' inst"'. 1 Li.tions sportivos :>.ppropri Gos. 

Il nous fn.ut donc vsporer que clos cnseign"nts d'BoP.S. 
sortis du CNEPS de ~'h; ès ou do l 'INSEPS do D'1.J.c'1.r nommés dn.ns 
ces régions déficitni .:'os contribuCr0l1t'1u développement du 
volley-bnll. 

http:Ccponcl".nt


Chapitre III: 	 LE VOLLEY-B'\.LL à Lt ECOLE 
(Etude de ln situ~tion réelle existante) 

Introduction : 

L.'l situn.tion évoquée dnns le c hnpitre pr(;cédent no 

nous autoriserait p~s à être optimiste pour l'6p~nouissement 

du volley-b:1.11 sénégaln.is dn.ns un proche n.venir- ; Toutefois 

des solutions pourront toujours êt:tc envisélgées pour rôsoudre 

les problèmes qui s'opposent nu dsveloppement normrü de cette 

discipline sportive. 

Ainsi pensons-nous qu 'outre ln. cré,'tion de centres de 

développoi:lent ot des écoles de volloy-bn.ll d·'.ns ccrt-'incs 

villes (souvent confrontéos à un m0.nquo do cn.dres), il f:".u­

dr:,i t :'.ussi ct surtout ~.dopter uno politiquo do développo 

mont du volloy-b~ll nu soin dos écolos prim~iros ct socon 

d..rlircs ot f::'.Voriser les rencontros scol 'l.ires dn.ns le c~dro 

de l'Union dos \.ssoci"tions Sportivos Scol 'J.iros ot Universi ­

t"'.iros .. 

C'est d~ns cotte optique que nous ~vons onvis~gé d' 

étudier 1:" si tur'.tion réello cxist"nto du volloy-bc.ll à l' {;­

colo second"iro on mon'lnt uno ünquôto 0.uprès des ,::lèves • 

..2.1 RérJ.li sn.tion 	do l' enquttC' 

L'instrument utilisé est un quostionn''.ire s' 'ldrcssr>.nt 

"'..ux 61èvcs des écolos socondniros à tous los nivo~'.ux, en vuo 

d'une miso à jour de 1'1 situ·\tion réollo exist:'.nte. 

Dès lors, nous .-'.vons posé los h-ypotb.èso~ 3uiv'l.ntos 

- Le volley-b~ll ost un sport. très peu connu dnns le 

miliou scol:l.ire 
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Son ensoignoraent on Educ0.tion Physique ff'l.i t déf'l.ut 

d'l.ns l'} plup!1rt dos ét~lblisscm0nts scol::.ircs. 

Les hypothèses "'-insi poséos, nous ~.llons ess(\.yor 

nprès 'l.n'l.lyse dos r6sultnts, da les confirmer ou de los 


infirmer. 


3,..1.1 Popul!\tion-éch0.ntillonn"\E;io: 


L'insuffis".nce dos moyens lTI:-ttériols dont nous dis­

posons ct l'impossibilité do trouver des enquôteurs pour 

couvrir toute l'otonduc du territoire n~tion~l, ont limité 

notre chflmps d' cnquôte~ux seulos r6gions de DAIOR et THIES. 

Los questionn'liros ont été di stribués "U h".s:'.rd à 80 élèves 

des deux sexes fréquentnnt los lycées et cOllègos de ces 2 

régions. 

,.1.2 Forme des quostions : 

Les questions utilisées (h.ns l' enquêto sont de type 

"choix multiple ot échelles gr'"1duécs lJ 
.. Cos formes de question 

nous".yn.nt offert une gr'1ncle f~cilité d' exploi t'1tion lors 

cJ.u dépouillc.;ocnt nnnuel prévu .. 

.2" 1. 3 .,.dministr"tion des g,uo.sti0!!E-"'jrcs 

Conc0rn r '.nt l", distribution (',QS qucstionu7'ires, nous 

::wons ~.dopt6 uno forme cl "l i..:rdni str'ltion indirecto qui ~. eu 

10 mérite do nous "'voir f"'it g"'ê>'ller be"lucoup üe temps, les 

quostionn"'l,iros "\dministr6s "y'1.nt été très vite r"'.ssomblés. 

L~. l~'.ngue fr'l.nç;'.ise ct le OUOLOF ont été- utilisés 

pour 1" est présenté on 

."lnnoxe. 
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3.2 	Pr6scntn.tion, nnn.1yse ct cor.mwnt'1.irc des résultnts do 

l'enquête .. 

Le dépouilloffiont des qucstionn~.iros distribués dov'lit 

nous permettre do f".ire l~. lunière sur le degré de pn.rticip.l. ­

tian des élèves 0.U volley-brül et leur ~.tti tudc envers ce 

sport .. 

Nous ~lvons trouvé à l'issue du d6pouillcLlc:nt quo 3596 
1

clos 	 élèvos interroges no comr'Üsscnt pas le volley-b:1.1l, ce 

qui donne d6j'~ uno idée d0 1'1 p"uvrcté do l' enseigrlüfl10nt de 

co sport d'lils los écolos sccon(~ires. D'~utre p~rt, 65% dos 

élèvos interrogés n'ont jn.E!'-tis p"'.rticipû à une sén.nco do vol­

loy-b!î.ll en éduc:1.tion physique (un pourcentn.ge :"l.ssez éloquent) 

tn.nclis que 909~ ont pr:\ti qué, le foot--b'111, le b!'\sket ct le 

h"nd-bn.ll (sports plus :l.isés à ensoigncr de pnr 10 contrôle 

de b'l.llo, 1'). toucho de b""lle, los repères référontiels Gtc .... ) 

Celà viont confir:::wr ce quo nous 0V0l1S ':.ffirm6 plus 

h~.ut" Le: volloy-bnll ost pr-,tique:":ont ignoré p"r les ensoi ­

gn"nts d'EPS. Son ensoignei!lcnt p'l.r~1ît cortes difficile, rr'.is 

l'inconnu ni est-il p"'.s "ngoissr..nt ? L' Gnseign~nt no s:'lch'~nt 

p's comment nppr6hen~or cotte disciplina sc réfugie derrière 

1'" "ù ifficulté supposée " .. Los résul t"ts no sont };:n,s souvo:1.t 

immécli"ts Ln.is colà :::10 c:.:cvr~it p:'\S être une oxplic'1tic'\ll pour 

une p''.roille négligence, et co, G.' ~.ut·'l1t que 10 mntéricl did', c 

tique n6cess"iro no f~ i t :)~ s touj oU",-"S cl{ f'.\.ut ü".ns los lycéos. 

pn.r nilleurs, 60/{, des élèvt.;s interrogés n'ont jn.L."'-iS 

..... ssist6 à un m:ltch de vol10y-br- Il. Co pourcent'-',go non négli ­

-22... 
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gC"1.blc donne ~ussi une idée de l' .... tti tude quo pouvünt 'J.voir 

los jeunos vis à vis du volloy-b~ll. En offot, 56% des élèves 

trouvont que 10 vol10y-b q ll ost peu int6russ"1.nt rl.lors que:: 24% 

d'cntr'cux le trouvent intC:ross'"'nt ct 20;'~ sont s~-ns :-wis. 

Enfin 609~ dos ôlèves ostiEwnt quo 10 volley-b"'l.ll ost 

difficilo à prrtiquor t~nclis quo 10% 10 trouvent f'lcilc ot 

30% sont s~ns ~vis. 

Ici, ln. rcssor:t1bl".nco des pourcuntrlŒ,es rosplJctifs 

cntre cos delL"'C dernières v:",ri"blos (-1tti tudc ct degré do corn­

plexité) nous '} ."moné: à rocherchor lloxistence de corr61:1..­

tions entre cllos. 

Le tl.b10".u st~ltistiquo de tr:),v'.il (t:->.blo'l.u n° 3) so 

prosante "voc : 

- en ni les nombres figur~l,nt sur 1; échelle do vnlour 

on xi los personnes pour une VI,lour observée en 

mosure d'rlttitudo 

en yi les personnes pour une v'lleur obs0rvr.c on fi\)­

surù J.u dogré do complcxi tf: ùe l~. pr"tigue du volloy-bq,ll 
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ni y x.,x XY Y" 

1 3 4 12 16
~ 
2 10 7 70 100 49 


3 ID 11 HO 100 121 


4 11 13 143 121 169 


5 6 5 30 36 25 


40 40 365 366 380 


.... 

5 X 365 - 40 X 40 


1t --------------- ­
\f(s-';'-3'66--~- -40--;-4'0) (5 X 380-40 X 40) 


1t • 0, 86.> 0,80 

La valeur r =0,86 est le coefficient de corr~lation et sa proximité 

de l'unité témoigne de l'existence de cor­
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rôlr"\.tion entre l' '1.ttitude des élèvos envers 10 vollcy-brül 

ct 10 degré do romplcxité de 1" pr:>,tiquc (~O cc sport. Cotte 

corréln.tion s· illustre p'l.r le f'1.i t que coux qui estiment 

que 10 volley-b!\ll ost difficile à pr<"l.tiquor trouvent égn.­

lc:mcnt que le volley-b~ll est pou tnt6ress0 nt. On cn dôüuit 

que les élèves n'~ppréciont p~s 10 volloy-b'l.ll p'l.rce qu'ils 

trouvent cotte discipline ~ifficile à pr~tiquer. 

En ré'l.litéJ, c·est 1"\ ra'l.nière dont les sénnces leur 

ont été dispensées qui no corrospond p".1S souvent à lours 

nspirf.ltions lw..:iquos. Les élèves, ct c test légitime, dési­

rent II s' ").muser" cn früs'~nt du volley-b'1.11, plus génér:t.lement 

en pr"'.tiqu·'nt un sport collectif quelconque. CI ost loin d' 

et1'e 10 cns 11"'1. plup"rt du temps pcnd"nt l.::;s sO"ncos Ù t éduc~.­

tion physiqu(; cl.....ns los lycées ct collèges .. J.,."\ r(;péti tion (0 

gestes techniquos 'l.n:1.1ytiques IGS détourne on génGr:t.l de cett;e 

ùisci_plino, co qui explique leur ·'.ttituùe envers 10 volley. 

Conc(~rn"nt 1'1 popul" rit6 üu vullcy-b·~.ll, 62,596 des 

élèves interrogés trouvent qu;::; le volley-b:1.11 est monc'!.i': 10­

ElOnt peu popul".ire '1.10rs que 5% le trouvent popul"iro ct 

32,5 % sont s~ns ~vis. 

li. 1'1 question Pensez-vous que 1(; volloy-bl"'l.ll ost 

un sport ["\.ppr{~cié ? t seuls 25 70 ont répondu f'"1vor!\bleEHmt 
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n.lors que 55 56 estiment que le vollcy-b'"ül est peu "pprécié 

ot 20 5.& sont s'lns ~vi s. Là !1.ussi S· iIJpo SO l,. rechvrche de 

corrélf"ttion entre cos doux v:1.ri"blûs (popul~,ri té: du volloy­

b~ll ct dogré d·~ppréci~tion) 

Sur le t."blQf1.u st'1tistique dl.,) tr"v""'.il (t7\bl·:;n..u n 0 4) 

figurent : 

on ni les v"'lours de l'6cholle ~O Qùsuro 

en Xi les personnes :~y nt ~.fL;ct6 '..1ne note à 1<1. po­

puln.rité du vollcy-b~ll <1"'n8 le raondo 

on Yi los p0l"'sonnes 7\y~nt "'.ffcctéJ uno v".lour ~u dogré: 

cl' "-ppréci'-,.tion du volley-b" 11 <.l'lns le monde. 
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TABLEAU N° 4
----­...-----­

yzni X Y xz 

1 8 V 56 64 49 


2 18 15 270 '24 225 


3 12 8 96 144 64 


4 2 9 18 4 81 


5 0 1 0 0 1 


40 40 440 536 420 


NL )():~_-::__~_>:~_. r:_>'_:__ 
\ [-~_. -. -,,--- -- -_._ .....:"-_..._-_._.._-.---_. --.. 
\ " ,. 1\1 ~L·· '\../ -{) '>( \L.' ,:" 1'\ r '="' y _.' '\' 'v' r'·)V !. /\, "'- / ··f .: ., '. '! L. ,L..... / • , 

5 x 440 - 40 x 40 


\/ (5 x 536 - 40 x 40)(5 x 420 - 40 x 40) 

Jt III 0,82 > 0,-80 

L'existence de corrélation entre la popularité et le degré d'appréciation 

du volley-hall est mise en évidence, 
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prtr 10 coefficient de corr61fltion r = 0,82. Copencl.'l.nt 10 

sens do ln. rol~tion n 1 ~1pp~irn.ît J)""S c~o r.l~.nièro pr6ciso. On 

ne sn.i t pns si c' est p~lrce que le volloy-b"'.ll ost sUPP0sé 

pou populniro qu 1 il est [!1r·l -:.ppr6ci6 ou bion si c' ost pn.rC8 

que 10 volloy-b'lll est 1:1.':.1 n.ppréci6 p::.r los élèves qu'il 

est p~r ln nemo occ~sion suppos6 p0U popul~iro. Le sens ~c 

l~'\. rol'\ti0n nI ost p':l.s bion définio, ch'l.cuno clos doux im­

plicn.tions pouv'nt pr:'v'l.loir. Toutefois, 11 cxist')l1ce ùo cor-

n. t" ~l 'l' t" des opl.nl.ons concorn~nra'1 t'l.cns OJ:1.0l.gno ,_l 0 1 f"'l.("(; 1. 0 .. t 

116v~lu~tion da 1" popu1n.rit6 du vollcy-b~ll ; Los mernes 

vn.1cu!'s ont été Cà quelques décim'\.les près) rocon;~~uites 

pour l' ostimn.tion du degré cl 10.pproci''..tion du volley-b::.ll. 

D' "\utre p~.rt, en cc: qui conCGrne 1"\ volonté de p;'.r­

ticipn.tion d0s élèvc;s à l''\.ctivité sportive du volley-brlll 

45 % dGS élèves interrog(~s n l'1.iLior'l,ient P·'·S pr:,ti(1~uer 10 

volley-b'ül d;\.ns un club civil, ct 6.~ p,....rco qu t ils ne le 

conn;1issent p0s !'·ssez. Ceci r0flète encore 1'1 situ'~tion qui 

prÉ.VfJ.ut c.l"ns les 6t:.blissomonts scol<üros c~~r 

"il f'l.ut ':.imor pour comprendre ct comprondro pour !">.imor""" 

(R. Gr'1tero",u) ; Et pour CG f ..... irc, il f"ut ::.ppron·,J.ro. 

Conclusion Après uno ~n'J,lysc prcfon,l,:; clos r:·sult".ts ùo 

11 Ol1qut:tc, il êomblc sc clég" gor 0.0 m"nièrc d6finitivo quo 

l'inoxistonco du volloy-b-:.ll à l'école est un f'~.ctcur inhi­

bi tour du cl6velol)pClffiont c:o co sport 'lU Sf;nC:g'll. 

C1) R. Gr'\teron.u. Ini ti" tion n.ux sports colloctifs 

Bourrolior-A.Colin-1966 p. 128 
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En offet, si 65% (1e:s élèves intorrogés ni ont j;::.Jn~is 

p'lrticipé; à tulO s6~)nco do velloy-b:111 on éducntion physique 

Si il n' existe p~.s C.e eh0.mpionn..... t scol'~iro digne de co nom, 

et que p~.r cons0quont 669~ (:os tlèvos trouvont 10 vollcy­

b'lll pou int6rcss"'.nt, qu 1 onfin 45% ref 1..lsont de pr::->tiquor 10 

volloy-b~ll on club, il est ~is6 de pensor que ln sit~tion 

pr6v~1~.nt à l'écolo ost en pn.rtio l'l. C:lUSO do 1"'. situ'ltion 

nr't.tionr'l.lo cxist-'.nt<:: 10 ce sport qui nous est chor. 

L'l. rÉ;intégr'l.tion du vollcy-b!'l.ll à l'écolo pout'l.i­

dor ~u rodrossoment do co sport. IL FiUT que le volloy-bnll 

tout comme 10 foot-b:'.ll, 10 b~.s~{ot-h,,:,.ll ct 10 h"nd-b:ül 

retrouve s::'. plr\co d~'èns 11 éduc"tion physiqUE;) sportive clis­

, .,'t bl' t l . , , l'ponsco n.u se~n CLOS e [1 ~ssœ1on s seo 'l.~res sGncg-. n~s. 

L I 6colo nous 'l.. d',"'illours drj~. v".lu l'intôgr!l.tion 

du vollcy-b:~.ll d".ns le po.ssé (Cf. historique) ; Pourquoi 

ne pourrf'.i t-olle p'l.s nidor à s ........ rol~nce qu".nd celui-ci ron­

contre des ùifficultés pour s'imposor ? 
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Chapitre IV : Projet de recherche 

IV-1 	.dentification du problème et formulntion 

des hypothèses 


L'enseignement du vol:t.ey-b0.11 à 11 école est destiné 

à vulg;lriser notre sport. .11 dei t I--err.1ettre :-:ux jeunes dû 

connaître, d f aimer le volley-b,ül et de le prr"l.tiquer à leur 

nivenu s:l.ns que cette' initiLlJtion soit contr:lign::ntc outre 

mesur<l ni hors de leur portée d'un point de vue tochniqu,]. 

fJI,l is il so trouve quo le volloy-br1.11 est un sport 

dont 10.. période dl D.pprentisst',gc pGut êtro souvent très lon­

gue pour dos sujets qui no sont pns "très doués ll 
• C'est 

pourquoi les rares enseign'.nts d'EPS du second:"ire qui d' 

emblée cherchent à initier les Gnfrlnts ·!'lUX gestes t2ch..'1iquos 

fondament.'1.UX (touche de balle, mrmchotte) rencontrent bcnu~ 

coup de difficultés. 

L.'l rochorche de solutions à ce problèmo nous 0 n.mené 

à poser 1." question suiv~.nte : 

- Si l'on tent!li t do prolongur un pou cotto p6rio(~·) dl np­

prontiss'î.ge on introduisnnt des jeux pr6sportifs collectifs 

prochGs du volley-baIl, dès l' ocolo primn.iro, ost-cc que, 

l'initi~tion d~ns le second"iro n'on sor~it p~s frlcilit6e ? 

Il s' :lgir'i.i t d' ini tier los onf.'1nts à cos j cm:: à pnr­

tir du cours moyen ".fin qu'ils puissent :J.borrlor 10 progrn.mmo 

du sccond·1.irc n.voc do meilleuros disposi tione' sur l.::;s pl'">.ns 

tcchniqgeot tf\.ctique. 

j. 
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En réalité, concevoir une telle démn.rche sor~it re­

connn.îtrG l'existence d' une fn.cili tn.tion pro-::.ctive. Ce 

trn.nsfort npp:1.rn.ît comme ln c~l..p:lcité nctive d'utiliser les 

expériences d'un ~pprentiss .....go nntérieur, de tr'\iter les 

situn.tions structur"':!.lcment cm:'llogiquos, de découvrir que 

les·œemes principes ou dos moyens identiques s'n.ppliquent 

à des t~chcs différentes pour les résoudre. 

"Apprendre, Ci est construire et stnbiliser uno forme 

génér,..,.le. Celle-ci construite, olle devient opérn.toire on 

f'1,isfl.nt p:1rtie du nouve'1.U system0 d'''-tlnlyse de l'informi'._. 

tion • Un~ m~mc forme s'impose à des contenus vnriés, qui 

représontent pour le sujet une n.n<:.logie do structure suscep­ / 
tible d'ôtro reconnuo.! 

CopGnd~t, dos problèmes sc posent qun.nt àl'évidon 

co dos résultnts que l'on pout obtenir en introduis,-,nt do 

mn.nière systémntique les jeux pré sportifs collectifs à l' 

école prim!.'-Ïro nu Sénégn.l, s('.ns expérience préf'l.lf1.ble. Ccci 

nous invite à tentor l'expérience en formul:1.nt les hypo ­

thèsos suiv:-ntcs : 

1" prntique des jeux présportifs collectifs S'flp­

p~.rcnt'.nt ::-u vollay-bn.ll à l'école primtlire fournit à l' 

cnf0nt des 'l.C quisitions sur les pl'1ns teChnique et tn.ctiquc, 

lui f'1cili t::nt l' ini ti"'tion ""'u volley-bnll proprement dit 

lorsqu'il '1.tteindr"1 l'école second,..,-ire. 
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1:"'. C1!'lnièro dont l' hypothèse de tr"v~il tl été 

présentée ci-dessus no nous g",re>,nti t p~s une compn.r".ison 

n.iséo flVOC les résul t"',ts st~tistiques ultérieurs. Cela 

nous n.mèno à formuler une hypothèse st"tistiquc ou hypo­

thèso nulle, comp~r~ble à des r&sult~ts stntistiquos 

hypothèse nulle X - Y ~ 0 

Nous supposons là qu'à l'issue do l'expérience, 

il n' existern. p~,s:'de d.ifférence signific"tiva entre les ré­

sult:'.ts des deux groupes. 

X est 1'1 moyenne des résult"ts obtenus chez los su­

jets du groupe expérir'cmt'll. 

y est ln moyenne des résult~ts obtenus chez les 

sujets du groupe contrôle. 

Le r0jet de C0ttC hypothèse .'1près trni toment des 

r6sult~,ts entr'lîne une confirmntion conséquente de l 'hypo­

thèse de tr'\v·ül. 

IV-2 Pl~nific".tion de 1~1. recherche 

IV-2-1 	~~f~~~~~~~_~E~~~~!~~~~~!~_~~~_~~~~~~_~~_l~ 

~~::!:~:::e1S_s!2E2E<l~E!9. 

Tect~liquc: : types de dépl'1.cemünts observ",bles !'lU 

7011ey-b~,11 (l"tér'1 1 ,croisé, course directe) et do posi­

tions f!lvor'lblos à l t exécution do gestes tccWliqucs simples. 

"Se sujet '1.dopto une;; position où il est fléchi sur ses 2 

j,,:,.mbes déc'116es dr.ns 10 sans n..ntéro-postérieur, les br-ts 

fléchis !'lU dessus du l~ t8te ou tendus obliquement en brls 

prêts n ~ttr'1.pper l'\. br,lle. Le service simple à 5m. du filet 0 

http:sult:'.ts


T.c;.cti9.uo: Choix porsonnol do solution.s "lUX dif­

férentes situ·~tions de jou : soution du p1"'.rten:'ire, rochor... 

che d'cspr'cc libre, cnlcul optico-moteur. 

IV-2-2 ~~Q~Q~Q1Q_~Q_~Q~bQ~~bQ 

- le "post-test only control group design" 0. été re­

tonu. C'est un protocole oxpérimont"'l "vûc un groupü té ­

moin et s"ns pré-tost. Il 'l.dmet un h"ut nive:\.u de v"lidité 

interne, "ppuyé pnr les pr6cnutions dG b'"1s0 d'usrlgo con ­

corn~nt los f.'"'ctours Listoirc et instrumentntion. 

- los indic·'.tcurs do COiClportements ct 10 protocole do 

recherche É.;t"ot !.insi d6g'"'gés, il nous est à présent pos­

sible de présenter le schémn. üxp6rimcmtal. 

IV-2-3 §Qh~ID1_Q~nQr!IDgll1~! 

n) Popul~tion ct 6ch~ntillonn~go 

Les sujets sélectionnés sont des enfn.nts ng6s do 10 à 

12 '~l1S des deux soxes, frêqucr:.t·'nt 10 cours comp16mcmtr 'iro 

et n '·1y'.nt j.ronnis pr'l.tic;ué 10 vollcy-brül. 

14 cnf'1.nts constitu"nt d,ux équipes da ? ont été choi­

sics nu h's:1rd pour 10 tr·".itCî:lont, ot 14 n.utros choisis de 

" t'1 ~. morne ., l e groupe t:mo~no.mrul~ero pour 

b) M'1,téricl ùid"'ctiquo : 

Le r;;"',téricl suiv~nt ~, ét': utilisé 

- 4- 1Y"11ons 

- '1 sifflot 

- 4 plots 

-33­

http:T.c;.cti9.uo


c) Trf'J.itoment : 

Lo tr~.i tement fr1i t essentiellement l' Obj0t de jeux!"1. 

pr6sportifs c~llectifs ~pplrent&s ~u volley-bf'J.ll ; Los 3 

jeux suiv"nts ont été retenus: b'1.l1c:s br111:1.ntos 

V.-B. ~vec rCbond+jonglagc 
b!'!\.llo !\u mur 

Le tr:ütomont f!. été- f".it on 6 sén.nccs 6t".lôes sur 15 

jours, ch'1.quc sé'1nc" "'.y"nt duré 60 rninut;.:s rép"'.rtios de ln 

• éch~.uff0m0nt génGr:-·.1 à b:"'se de flexions et de 

tir~do6 - 15 minutos 

••b'lllos brûl'~l1tcs - 6 minutes 
•.• bry.lle ~I.U mur - 15 minutes 


." •• volley-b':..ll "voc robond ct jongln.go - 15 mIl. 


d) Instructions : 

Les instrucNoll5s ont été donn6s de m,.,nièrc.: à co quo tous 

les sujets subiss'1nt le tr:~it(;mcl1t los '"'iont perçuos do ln. 

môme ffin.nière. Il s f !1.gi t essentiellement des règlos do joux 

pr'tiqués. 

n"1.1l06 brûl'1ntos : 

Au premier sign~l (coup de sifflGt) les bnlles sont l".n­

cées librcm·.:nt chez l' 'l.dvors'1iro p"r dessus 1:1 cordo située 

à 2,10 ID. du sol. Au deuxième sign"!.I, le jeu ost interrompu 

et on COillpt<..-: 10 nombre do b'lllons cllns ch~ que c".mp. LI éqUipe 

qui en compta 10 moins g:'gnc 1: m"nche. L.M. p:"\rtie so jouo 

cn trois ffi'1.nch..::s do doux minutes sur uno terr"in ùO vollcy­

bo.ll. Les b~'.llos .::nvoy6cs cn dehors du torr"'" in ne sont p'1.S 

rejouGos. -34­
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B'"',lle nu mur : 

Les cloux équipes sc pl',cent f0.co "U mur sur lequol est 

tr~céo uno ligne horizont~lG situéo à 2,10 mètres du sol. 

Le jeu consistG à l "'nC0r 1'"'. b"'.llo r.>.U cLssus do 1:1• ligne ct 

à l"'.isser los "dv\...rs~'ires 1·...'1. r6c-::ptionnur. On El"rque un 

point qU'l.nel l' ~1.dvors'ürü r·'.to sq réception on 1:·.iss'1.nt tom­

ber l~ bnlle. Le torr~in ~st limit6 Int6~~lcE0nt sur 7 à 

9 mètres. L~ ,~rtio sc joue en trois sets de cinq minutas. 

Volloy-b'1.11 "V~C rere·nel ot jongl"go : 

Il cOnSiGt0 pour los joueurs à fr,.,.ppor 1.... ba.lle ,""près 

jongl" go suitu à un cont'o.ct de cotte dcrnièr(;·'v,".;c 10 sol. 

(d"us le: c"s d'un h .. rr'in nlGublo, le r0bond ost supprimé) 

. Pour rù',rqucr un point, il f",ut obliger l'0,clversc'.irG à con­

cédor deux rebonds successifs. L-;. p.,rtiv se j (,"Ua 0n d(;:ux 

sots 15 minutes sur un tt.. rrC'in (;.0 volley-b.'""'ll (r6duit 

do pré.férence) et p·'.r dossus un filût ou une corcle pl~c60 

à environ 2,10 ID. du sol. 

IV-3 E~Jl!§~~!Qn_gQ_l~ç~~~r1~Ug~ 

L'exp0rionc(; s 'vst l:.éroulto sur 10 tvrr~:in (1;:; volley 

, t' lb" D' Les J"CUX retonus ont été pr"tiqu6s(lU s '"'..Ci.e '1, l'nr 10p. 


pn.r los enf"l1ts en six s6 :.nCGS ponù\.nt qurtorzo jours on-. 


trc le dé.but du tr'~ i tC[Jvnt ct 10 post-tost. CCtt0 duréo 


rc1:l.tiVCEH.mt courte ne·us pcr:-.1ctt,.,i t d' 6vit0r les effets 

inv·'.lid"nts cl' un"] tvontuollo ffif"1.tur"'tion chez lcs sujets. 

.. • t" t ' b " t' l" f';n c~ 0 l'exAucuno dcfüct1011 n n. eGO s,,-·rvco Jusqu a , .... .J. ~ . ­

-35­
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péricncc, ce qui montrù p:"",r :-:.illours le gr'nd intérêt que 

les cnfrmts ont ':.ccordé à l"'~ pr.... tique do cos jeux. 

Technique : L ' 6v:-tlu'"\.tion clüs '''spects techniques '1 été 

f~ito à p'"\rtir d'exercices inùividuels tirès dûs jeux pré 

sportifs figur:<nt '"lU tr'\.i teT:1ünt. Ainsi, les (lépl ~C0mcnts 

ct positions fond"'m(mt'~les ont été: é.V'llu'~'GS à p"rtir de l' 

exercice "d6pl'~.com(mt ot pl"c0ii1cnt sous 1 .... b "lle n.près un 

rebenù" et le service '''.1.Jrès 10. r('11is"ticn do sorvic0s sim­

ples p"'.r les sujots pl'1c6s à 6 oètros ùo 1'1 corde" 

T::.ctique : L'\ coordin"'tion occulo-motrico bion qu' 

6t'nt un~.spect do l' t".ctiquo '1. ét'. év:lu6e à p,rtir do 

l'exercice "dÉ.:pl'1.coiJunt puis pl'coITlcnt seus 1" b'llo ~près 

un r0bond ll ot les ·'.utres '~spocts ti;.;ls que le soutien et l~ 

recherche c.' OSp'lC0S libros ont étô oV'.lu6s p-:.r d0S obsor-

Vrttours (élèves professeurs) à r-:ison cl' un observ" tcur pour 

deux enfnnts voisins sur le torr'"'in. 

Ch"quc "lSpcct (~ü 1'" technique ou (~O 1" t"'ctique :t ét6 

ov-!.lué rcspoctivor.'lont sur cinq r(:p{;ti tions ou cinq rQ'"llisfl­
,_. i: . 

tions ü"'ns 10 jeu. Chn.. qu.J rôp6ti tion ou réplis"tion v'" l!:'\.i t 

:.leux points, ce qui donne ·~u tot'l.l Ull(j note glob'-'le sur dix 

peur ch" qU(; :'\Sp0ct de 1'''- techniCJue ct une note glob-:.lo sur 

-36­
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TABLEAU RECli.PITUL.\TIF DES RESULT:~TS CHEZ LES 

SUJ:GTS DU GROUP2 EXPERIr1ENTAL AU roST-TEST 

T:::.blc:\u nO 6 
-o"'o-o-o"'~-o-

,-----,"----------------------­
: l'technique t !1. C t i que Tt G~li 
1 suj cts =-_"--:::-_______ 
1 ~ Dcp Po Sürv Tot 

CON ~O.~ RJ~L-Tot~~ 
1 10 10 6 26 10 6 5 21 

;
471 

297 5 21 8 10 8 26 47Î 
3 9 8 10 27 8 10 0 18 451 
496 6 21 7 4 2 13 341 
599 
6 10 9 

5 
9 

29 
28 

9 

9 

9 
8 

0 

9 

18 

26 

Lj11 
1 

54! 
776 9 18 o 13 131j 
8 10 6 {} ?? 8 10 6 '-. 
9 10 6 4 20 8 2 o 301 

10 7 9 4 20 7 3 o 10 30: 
1 

1"1 

12 
10 

7 
8 

8 
5 
4 

23 
19 

C' 
,/ 

7 
8 

10 
7 
o 

24 

17 
471 

! 

36; 
1 

13 9 8 7 21~ 10 2 o 12 36: 
1Lj· 9 8 10 27 9 7 5 4 9 \ 

i. - ...,-~~---------------

l6E,ondo : 

Dcp : d6pl~c0oonts COii : c~:..lcul optico-Qotour 
Po positions 

SOU soutien 
Sery: service REL recherche il r espf'tCOS 
Tot : tot'll libre 

Tt G:--l : total génér"'..l 

Sur co t:".blc::..u figurent les scoros (los sujc.:ts du 
groupe oxp6rimcntrü. Ch:1quo ''''spoct do 1~1 tochni que 11. été 

noté sur 10 ot chn.auo ~.SDcct do Ir'. t~l.ctiauo 6g"'.lor,wnt, ro.... "­

qui clonne Ul1 score tot"l pour ch'quo suj;,:;t n.ppo16 dispo­

nibilité· do jou ôvrüuoe sur 60. 
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TliBLEri.U RECJ'..PITUL.'I.TIF DES RL;SUrtT.• TS CHEZ LES 

SUJETS DU GROUPE CONTROLE ~.U POST-TEST 
T ;1. bIG 1. U nO 7 
-0-0-0-0-0-0-0-0-0­

t e c h n i quo t ~ c t i q u eiTt G:\i 
Sujets 

Dep 1 Po i Serv l Tot 1 CGr1 J SOU 1 REL Tot 
1 
1 

____.-J___...o....- .......,. 1 


1 
1 

1 4- 2 3 9 3 6 2 11 20 1 

2 5 2 o 7 5 L~ o 9 '16 1 
! 

.3 7 .3 1? 5 0 2 7 191 
')~Iq- 7 1 o 8 4- 6 4- '14­ cCI 

5 2 0 o 4- 5 3 12 14-. 
1 

6 5 1 1 7 3 4- o 7 14-' 

7 4- 2 o 6 3 6 o 9 15! 
8 3 1 o 4- 2 6 o 8 12j 

9 3 1 2 6 2 l~ 1 7 13:, 
10 3 0 1 4- 1 5 o 6 10 : 

11 6 3 1 10 4- 2 o 6 16: 

12 4- 2 4- 10 3 7 o 10 20 : 

13 5 1 2 8 .3 3 o fi 14-· 

14 4- 1 o 5 2 6 o 8 13: 

Sur cc t~'blo"'.u figur0nt los scorus '.~es sujets du 

groupe contrôle. Ch'" quo "spoct do In technique fI. été 
noté sur 10 de rn.e.i:'18 quo ch!"lqu0 !.spoct cl0 Ir.'. tn.ctiquo 

Ceci donne un scor~ tctrü pour chn.quo sujet n.ppe 

16 disponibilité de jeu évn.lué sur 60. 
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IV-5 Trr'.itoraont do s rGsult:,>,ts : 

Pour le trn.i tUL1ünt clos donnCos recueillios lors du 

post-tost, notro choix st ost p()rt6 sur le test Ut". C' ost 
un,,) inférence str:-tistiquo qui indiquo 1u.ln. diff6rünco ontre 

les doux t.1Oycnnos cst sigrlifi C "'I.tive. Lc rDsultn.t cl '\L."1. tost 

nt" est un nombre. En cOrJp·'r~.nt cc nOf:lbr0 ·î"VOC cl t ~~utrGs nom­
bros sur lLnC t"".blc !....ppropri6e, nous pouvons voir si 1:'" dif­

férence ontr0 los ,luux moyonnos cf".lculéos p.... r le tost IIt ll 

ost signific'l,tive ou non, ct son dcgr~ do probf"bilit6. 

IIt" est le r".pport do l' 6c:".rt ontre les Joux rJoyen­
nos sur l'vrrour type -X Y 

t == 

6 E-C 

Llorrcur typo est le produit ÙC: 1". Vfl.ri".nco COlilElunO 

ot do l'l, r~\cino crJ.rr6o de 1"'. somme dos invorses üos off::;c­

tifs des doux groupas 

6 E - C = 

Vnri·...,ncc comr.mn0 

.:' ex-i)2+ . (y-y)~
6 p 

N1 + N2 2 
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---------

Tfl.BL:J-l\.U ST_lTISTIQtŒ Df: TR';.V . POUR LE CJLCI.:L 

DE 1:i V:~hL1JR Il t Il 

t n b 1 0 ~ u nO 9 
~o-o-o-o-o-o~o~o-o-

----.--~-_.--~-~~-_._- ~. 7------- .._-_._-z­
n X (X - X) (X - Z)~ y (y - Y) (y - T) ! 

____ .-...-.. _,o....~ ... ___ ~___~_-__... , _, ___ 

1 47 6,07 36,85 ~o lt-, 4? 19,61 
2 4-7 6,07 36,85 16 0,42 0,18 

3 1-1-5 1~,07 16,57 19 3,/~2 "11 ,T::./ 
')1')4 31~- -6,92 48,O'î t_.L.. 6,l~2 LVi. , 3;1'.'" 

5 41 0,07 0,005 ;Il~ -1,57 2,46 
6 5L~ 13,07 170,8 14 -1,57 2~46 

7 3"'1 -9,92 93,58 15 -0,57 0,32 
8 46 5,07 ~c: '12 12,75r.::7, 71 -3,57 
9 30 -10,<)2 1'19,J+ 13 2 C,7 6,6'1- '''' 

10 30 -10,92 1'i C), 4 10 -5,57 3"'i ,03 
1 '1 l~7 6,07 36, ~~5 16 0,42 0,1,s 
1~ 36 -4,9Cl lI-, ,-'Xi. 20 LI~, L!. 2 19,6'1 

-4,92 '..Je· -'1,5713 3~ 2fl... , ',.:; "iL!• 2,1+6 

1l!- 4 C' 0,07 65,14 13 -2,57 6,61 

573 , ,-­10) ,L~D 2/;u 157 4? 
i 
--_._-~- --------~_._~.- ._---- ._--_.._----........ ~----

573x = 1.1-0,929 = 15,571 

- 011 ni figur\...ut les sujots 
""..on A~ los scores c:(;s suj "ts <J.u group,.) 0xp6rinont.'"11 

-- cn Yi los scores ',-~8S sujots rlu groupe contrôle 
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Erreur typo 

6 E-C == 

-X - Y 
dt où t == 

(X_X)2 + t(y~y)2 X (~ +~) 
IJ1 + N2 - 2 N1 N2 

40,929 - 15,571I..N t == 

703,485 + 157,428 x (~ + 1 
. 14 14 ) 

(14 + 14) - 2 

l't = 11,66 7 
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IV-6 An"'.lyso et intor.Prét .....,tion des r6sult~'ts 

L':. cliff6renco entre les deux groupes est signifi ­

c".tivo 
t(26) = 11,66 ; P 0,01 

Ccl' signifie quo pour un degré de liberté: égr'.l à 

26 et un üegré ùe probnbilité p (0,01, t = 11,66 est net­
tement supérieur à 1 ..... v'11eur correspon(~:'ntc sur 1'1. tnble 

do v"leur .. En effet t=11,66)r2,78 

D' :o,utre p'l.rt, les ü~cteurs inv::lic.l-'nt (nombre ùe 

sujets, "ge, soxo, histoire et ", .... tur".tion) :1.y".nt été mn,î­
trisés, 011 peut à pr6scnt ~ffir!',1Gr que l'~ différence qui 

existe entre le grou~)e Gxpériuont!'.l ot le grou~)e contrôle 

est dûo cl l'affot positif du tr".i toment n.dministré au grou­

pe cxpGrimont"l. 

Vérific~.tion c~cs hy~)othèsos : 


Le tablarl.U nO 9 ùcnnu l". v"'lour do X -y 


x-Y = 25,35 donc X":Y'O ~==\X )Y 

R".ppolons que 1 t hypothèse st.,tistiquc do clép"'l.rt 
ét'i t formulée do 1'1 m".nièrc suiv~nto 

x Y = 0 
l':1~is ~près le post-test, on trouve quo X-y .'?O~X >Y 
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flOYENNE DES 	 EVALU:~TIONS Dil.HS LES 

DIFlt'ERENTES COtr::JITIONB EXFSRIFENTALES 

T ~ b l 0 ~ u nO 1n 
_o_o_o_o_o_o_o_o_o_~_ 

conditions 
Ev'11u:\tions 

Gr. exp6riment"1 Gr" contrôle 

technique 
moyenne 22,786 7 
6c~rt-type 3,034 2,646 

Doyenne 18,1 8,571 
6c~rt-type 5,604 2,434 

tot!"\.l 
moyenne 40,929 15,571 

6c~rt-t~~e 8,638 5,08 

Cotte inég'üité ontr:-îno 10 rejut \..~e l'hypothèso 

nulle. Notre hypothèse do tr"'.V".il 0 clone confirr.16e. Les 
élèvos en pr'".tiqu"nt les jeux préspcrtifs collectifs rete­

nus lors du tr'"'.i tel21cmt ont :-,cauis des éléments de l t 'l.cte 

t""'.ctique et de 1"', tech.'1iquG do jeu, f"ci t·-.tOUl.'S do l'i­
ni ti:).tir.::,n proprement dire :-'ou vollcy-bnll. 

D't\utre p:.rt, le t,;blo~'.u nO 10 montre qu''\.u nive·'lu 

du groupa oxpGriment~l, l~ moyenno 0 plus &levée pour 

technique quo pour 1 .... t"CtiqU0" Cel0, sous-ontenl~, que 

l'~cquisition des 616hlents de l'ncto t~cti~ue (c"lculs 

opticc-moteurs, recherche d'esp~cos libros, soutien du 

pnrton~irc) est plus difficilo, ces qu~lités se confirm-nt 
:',vec l'et l'exp&rionco" (Fo l'aI1LO)(l'·'.ete t'ô.etique en jeu) 

http:tr"'.V".il


P".r i'illeurs, notre expérionce sIest déroulée 

(ln.ns un milieu différent do l t 6cole prim" ire, et le tr:!.i­

tcôent f~it p~r nous môrne. Les enf nts se sont portés vo­

lont'üres contr".ireuent à l r écolo où les sé'l.ncos d' écluca­

tion physique sont cblig~toiros. Ccci nous oblige à éffiet­

tro li.os résorves qU"'.nt à l ". v~ lielité oxterne (':.e 1"" rocher 

che .. On no s!'1.ur"it "ffir: cr obtenir les mênes r6sult~'.ts si 

11 expérience 6t"i t intégrée \i:~.ns le progr"ffiue 'innuel cl' une 

cl" sse do cours 616ment'ire en spS. ~~'1 is nous pouvons sup­

poser quo ln difftrencc peut ôtre plus gr~n~e 6t~nt donné 

p0.rt le procossus de m.... tur'~tion qu' engcnc1re 1:1 période 

qui s'6tcncl entre cloux cyclos. L". recherche seX"'it s"ns 

doute plus complexe et nécessi tür".i t des Doyens et une du­

réc plus import·'nts. Toutefois, Ill'" V0.1icli té extorne est 

une question qui n'est j"c.... is cOI:i1plètGn1,:nt résolue en re­

ch;.::rche expérii:1cnt"'le ll (Processus c~c recherche : une '"1P­

proche systr:mîtic::ue-~\. Quillet PUQ) 

Notro souci , pour une réintégr."'tion effectiva du 

volley-bn.ll d"ns los ,st'" blissomonts scol'" ires en vue dl 

une bonne rol"nce ~u ;;1"'.n n,"'.tion'; l , nous ' ~imené à étu­
pré 

dier l'introduction à l'école prirr'.. do jeux sportifs 

collectifs proches du V.-B. L'oxpérience quo nous ""vons 
menée d~ns le but do vérifier le c~r""ctère pr6p"r~toirc 

<'.ux pl'ms technique ct t"ctil~ue s'est ".véréo conclu"'nto 

8.\ns ses lilî:.i tes .. Ces jeux perclottent un.e ini ti"tion :-l.isce 

conduisent à uno pr~tiaue corrocte du V.-B. à l'école 

socon;:..l'1iro .. -44­
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CONCLUSION 

Après l' :'.n'1,lyse ùc 1'" situ..,tion n .... tion·,lc de notre 

volley-br'.ll à p"'rtir do documents recueillis à l!:. F6dér ' ­

tian S6nég'" l'1.ise do Vol l ey-l}'111 , nous ,",vans :'n"lys6 ln si­

tU'l.tion exist"nte d,-;ns los ét1blissoments scol'1ires SOC011­

(.l-~iros. L'enquête que nous "vons mon60 "".uprès üos élèves, 

~ns les limitcls s:1. fidélité, nous '1 pcrP1is do (L6g'1ger 

l'i8prct d'un ensoignemcnt r::gulier et ol'fic'cQ du volley 

sur 10 clévcloppoiTIont do cc sport "'U SéllSg...... l. En effet, l' 

école s f '1vèro un r.Jilicu i(~(~C'.l ou un nd nombre d'enf~nts 

pouvcnt pr:'.tiquor ct "imur le volloy-b~,ll ; Uno bonne p6­

pinièra pour lcs écolos ÙC sport, D~is encore f'ut-il que 

cct onseignE:F:cnt corresponüü <. HX "spir'1tions et "u:;: "'pti­

tucLs dos on;' nts. Le jeu pr·'tiqu"; p~·r los {',(luItes est 

"in(~igoste" pour los t,6but"ntso Il est source Lle l''''ssitu­

de ct de cl(sintôressc:Jc:mt. Il f'-ut pro>oser ·'\.lX enf~nts 

lli'l jou f::cilc qui évolue progressivoment vors 10 jeu réel. 

Ltétude ~e cotte progressien for~ s"'ns cloute p~rtie de 

nos pr(;occup"tions ultérieures. (Dossier l:ocli.mentqirc) 

"L' 'l.spoct ludiquo inh6ront 'lU jou sportif collec­

tif r::.:pr{;sente une metiv'tion non n6glige blo à p"rtir de 

l "",quelle il convient cl' envi S" gar l' enseignei'lont, intérêt 

imm6ch"1t ot fonci.·'mont' 1 qu'il f,', ut utiliser et qui ne st 

~.vèr0 p'l.s le soul "p~n",gc des jeux sportifs collectifs, 

puisqu'il se trouve '\ns toutes los "ctivit(s pr".tiqu6es 

p"'r l'enf!l.nt ou l''ldolGscent ct se confoncl "vcc colle-cil! 
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L'1. !locessité d'une cert-".ine disponibilité d'ns le 

jou lors de l' ini ti'ltion, nous ~'. i'" i t étudier p~.r ~·.illeurs 

l'int6gr~ti~n de jeux présportifs collectifs d~ns les 6co­

10s~:,riiJ1::'-ires. Les r6sul t" ts obtenus, <l'lns les limites ct·::: 

l'expérience, somblent confirtJc:r que ces joux prl;p"'rent l' 

enf'"'nt à l" pr"tique du voll(;;y-b~llo Notons que cette ex­

p6rienco nous permettr~it soulenent de const~ter les ef ­

fets possibles de ces jeux d:1 ns l' forlx'tion technique et 

· ,t ~c t lqUG ~cs c'l'oves. 

Ir\. progr'~lllm':. tion de cc s j OUX 71U cours complCson­

t'l.irc , l' ~-morce do l', pr'îtique du vclley-b'''ll (lès le cours 

moyen et s~ poursuito jusqu'en fin do cycle second~ire 

cOl1sti tuent l' obj ct essenti,-;l üo nos prcch:ünes invosti­

gr'tions. Ceci <levr'li t )"TIS Joute être f:'cilit6 rI'. for-

m~tion des instituteurs d 'ns cc~~o.ninoo Le processus en­

fÇgo p~1.r If" li'6dér-,tion ,SénGg"l,iso, il Y :1 quelques "!,nn6es 

en org",nis,'1,nt des st'1ges '"l,U ni VC;1.U des 6col08 prim:--.ires, 

s'il est m:.... intenu, ser" (l'un "pport très b6n6fic:ue. 
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---"' _........,....---..--­

, 

ConNtJ.uez.-vous cet,_ "Iportive ? 
,''''''-7

OUl 0 .6--".J 

..L:____--'/ 



2) AVEZ-VOUS DEJA PARTICIPE 1, UNE SEANCE DE VOLLEY-BALL EN EDUCATION 
PHYSIQUE ? 

OUI lSJ NON L:J 
SI OUI, COMMENT AVEZ-VQ1;S TF.OUVE CETTE SEANCE? 

inintéressante ~/____~/__~/~__~/~--J~ , intéressante 
1 2 3 4 5 

3) AVEZ-VOUS ASSISTE A ur }:iJ.TCH DE VCLLEY-BALL ? 

OUI.L!l rJOI'~ .Cl 
Une seule fois L::7 Plusieurs fois 1<./ 

4) DONNEZ VOTRE APPRECIJ._'IIC·~ S~] .w~ VOLLEY-BALL (Evaluez chaque ligne 
horizontale en affectart ULC è~OèJ de 1 à. 5) 

,, 
1 
1 

1 

l 1 

i 

.­
très peu populaire 

très peu spectaculaire 

1 

/". 

1 
1 \1 

!1 
1
! . 

i populaire 

très spectaculaire 

difficile à pratique:r: i " 
1 \ 

. facile à pratiquer 

inintéressant 
! X' i, . très intéressant 

mal aimé 1 
i\, 

r 
1 1 

i ! apprécié 

5) 	Lors des séances d'EPS daIJ.8 votre étF.blissement, avez-vous 
participé à des séances de : 

mOT_BALL B.,SK:ET HALL----- --------- H,A1'1J BALL-----,­

OUI E!J OUI EJ OUI 1XJ 
NON .cJ :or .cJ NON 1:.-7 



6) AVEZ-VOUS DANS VOTRE ETABLISSEMENT SCOLAIRE UNE EQUIPE DE : 

VOLLEY-BALL OUI LJ NON J:ZJ 
FOOT-BALL OUI LJ NON LJ 
BASKET-BALL OUI [:::J NON .ŒJ 
HAND-BALL OUI LJ NON l:Kl 

7) 	 AVEZ. VOUS ASSISTE A UNE RETRANSMISSION TELEVISEE DtUN MATCH 
DE VOLLEY-BALL ? 

OUI LJ NON .cJ 

8) EXISTE-T-IL DANS VOTRL E'"I11t-:::;LISSEMENT : 

- Un terrain de v~lley-ball 
avec un filet • • • • • • • • • OUI [::J jON [:-7 

- des talIon de yollcy-"t::-cll OUI 7::J IDN Œ 
plus de 5 L::7 moins de 5 1::7 

- des enseignants d'E.P.S. qui enseignent le Volley-baIl 

OUI.LJ IDN CJ 

9) AlMERIEZ-VOUS PRATIQUER LE VOLLEY-BALL DANS UN CLUB CIVIL? 

OUI 15J NON CJ 
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